
a'r tnestlgî,emtnt supirleur
S pour les jeunes filles

J 'ai assisté, 1111 .jour dle la eae

dernière, â 'uetr officielle tics
Cours dlu lit nouve\lle Il<.tîled'ise
gucînentýit Supé)rieur pour les jeunues
filles, fonde pr les <lames (le la1

Congégaion Notre l)aie. Cette
fontionl(i vient à soit heure et, lus

ftklicîtattionIs e' 'ixile lesenorg
lins e dtoivent 1has lui être mluia-

gés.
MI. le cliafLoîiie G'auuthier a p)rt>îîoiiî

ce le discouirs d'ouverture, et s ils-
pirat dtu Fénuilon ut (le ilgr Duipali-
loupi, - -Ces dltx féministes avant
lit lettre, i lionis a (lit,ci un ili
gage très lasiqe les plus agr'-
ables et ltus l)îus juistes,ý raisonis
mo1(tivankt I l .mli bs ifl <' il v a tWotu-
tiller la femmei, ilin seullemlent pour
la lutte mais pouir le commiierce o)r-
dhilaire de la vie. Espérons qule tous
les veux fé"iniiitî vo>nt s'ouvrir à la
luitèiit.re dI'uneý instruction solide et

Je savais . F.). 'M<>ik favora,
Mec aul dé-veloppluit ilitulluctulel dle

la fem e, ais J'ai été heureuse de
lui en vintundre taiire la déclaration

pubilliquei à la éac d'ouverture, eîî
ces ternieCs élqnt et persuasifs
qlui li consrvent la fidélité de ses
conlstituanilts.

Deux jeuneus élèves (le listitutîolu
lurent ensuite <les adresses dont je
n' ai pas comrpris les parotles à cause
de mion éloignement de l'estrade.

puis, il v eut chiant et mnusique.
Bref, la séance fut charmiante.

je Connais pul les Dames de lit
Conigré.gat<>fl. Mais d'anciennes élé-

(el e lur couivunt ml'ont a-sur
ciue ces religieuses avaient à coeur
dje suivre le déeopmn tle pro-
grés modelrnecs dans l'enseÎeieilt,
et à ces titres, elles ont droit à toîîsý
les enicouIrgeents et à to1utes lus
sypahis Cette fonda(ltion dE

le tiupérieuire d'ailleurs, affirine hanl
teinent leur esprit d'initiative et

.r.ai devant mçe yç,ux la li:ste defs
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liolestur t uoirnwsa la lon-
velle X ~<eJ'vf'e lu noin1 de

Mine G tnuIaii i un qualitê dle pro-

ftssuuir ý!(l iuit uisuel, ut, j 'en suis
ravxic, AX to'- gards le eii s itl

posait. Il v al ultjlies es spur-
sounwali tés laïqjue.s que j',aurais ai-

nlit . \,tir f igurer tu progniiiiiie, suir-

tout !]arliiii lit lisIte dus ciInn~jr
d' isoi u t (1, lîtî iurms, pa-

t*iiut \el Vit lit]I a, tlîjue(11( j, <ur, Je'

~' i>e. u leua çoiv.iiius d'ensui-
guluteu, it supe)(riulur-ý aurai tout à ga'

glnt a lssilîjli nU lus, l.tiquts

cet te éci 1 spéîuuî plolr lus jeu-
îles hilevs est aililiciu a lýiivursite'

y PAGES OUBLIEES

Mlire 'C. ilcktett, 1uons Çconltinluqe les pa-

Lodrs mJis,, d'akCtllalité. Milne Duclîeýtt

don 0lesl ail t ql angvltlaues ylo stiuine
la ~îoeso e la F 1tC Dieui. Ce sotl\ivlr
d uneiWiu îlj'X 'lc denus st dec la
i'huillc dçt M. A , l I 't Ailert de( Gaspêé, le. ls

de, I'.jit li- '"r ,c "Anc ivns .înulin' C'est
\' Ulu sll e Mlilu it. e dcC.aspp, qlle ni"

somms reavahts lv laJ ulat ion de s
lignes.ý - Not, (h, lai ato

1,A i"ETE-l)IICU EN142

Vers 1842, Québe éti n ill e
forti lieu vamr, cinql 1)orte>s,
etc. Clhacunel( de' Ces por)Ites av\ait 11
corps., de' garde souis la chargu d'Ilni

ýsergent ( satrgenit's gua rd) en casercl-
lie du trois àâ ciniq régmnsd in
dulme anglaýise, uni outre un réý-
gîmnent d'arifllrie,, le génie, et le
couiinkuîssarIat.

Ihans ce temlps, il n'y avait a uý
bec q u'une steule procession le jourt
(le îa l'tuDeu El se formiait et
elle l).rtait dec la cathédrale, ( au-
jt>urd'hli i P ailique ) .Elle se ren-
dait, uine aneà l'égliýse du fan-
bourg aitJnl'année suivante à

a la basse-ille, et la troisième an-
née à l'égli'Cse du faubourg Saint-
Rocli. Chacune de ces localités for-
tuait une procession qui se joignait
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et faisait patie (lu la procession

l)ès hit eusdi natin, les trou-
pes l)rciý'(nt souis garde lus rues par

lesuelesdevait passe'r la proues,ï
Sion,1ý1. 'es etaient aligniées le long
Jus troittoirs, (le echaque côté des
rutes, sur tout le paircouirs que devait
sulivrel Lit àrusin ads c l'une
(lu l'autrt, ain de poulvoir atu be-
s(fili, joinldre leurs aIrmes avec ()rdrc

d'ui êcerton te 1)(olu ou voitu-
re dle trv mse ou cicu dans les
rutes. lits rues etaieilitpaose su
tout le parcoturs et ornées L- de cinq à
six arelics (le t rionîilhe.

lie Trés-Saint Sceet uti
dlu la Caithédrale ver nufhurs

La procession se fti1II;1it danus l'or"
(Ire suivant: unl têtu, Ineescuad
dle sap)eurs <lu génie, portanlt lurs
hiaches, pelespus, etc., puis les diîf
féreiites ocitè aveC mnxirs les
citoveois, av ocats, j e clergé,
dlotu/e enfants dle C11teîtr, lîiîbîllts dle
blancu, la têtu poudrée ; six ;aant
dles ceintures un rubian rose pýâle, les
six autres u rîii:n bleui pâle, (Iap-
pelés anges ); ils inarehclaiulnt à recul-
lons et ils enicenisaient. (IDans ce
temlps la 011 faisalit faire 'à l'enceeui-
soir ;Iu bout dle ses chiaînes un duetni-
touIr, CC qui était beaullcoupl pls élé-

t etL maetuu.
Précdantimméiateentle dais,

unei gardedhonu (cm adé
p1ar Ilin officivr et cmou 'nio

uulO5 le arllespréentés ;lorsque
ceutte gairde é-tait ftgé,uescn
de garde dI'hionneuýr la rempillaiçait.

L'éat~inaor uivitle dais, gêné-
raux1-, colonels, etc., etc., tous enl
grandel( teue, po(rtaint leurs insignes
et déicorationlls.

usttq1u le Clergé app)ara1issait
à Li poqrte, de la eatîiédale, l'officier
un chiarge de laý comlpaignie, alignée le
plus î>rés, donnit les commande-
mieitts: "Atnin!..''Shoulder,
armis! ... "'' "rusent, armsl ... '' et,
les soldlats tenaient les armes pré-
sent ées jusqu'à ce que le Trè-s-Saint-
Sacrement f ut passé -, les mêmes
comixiandc-eents étaient donnés et
ils étaient exécutés par la seconde

u>uipa)ýgnie, et ainsi de suite jusqu'à
ce que le, Très-Saint Sacrement fut
arrivé à destinatiïon. La même chose
se répétait pour le retour.

La garde d'hontneur prenait sa po-


